
Il y a une fosse commune palestinienne sur une populaire plage israÃ©lienne,
confessent des vÃ©tÃ©rans

Description

Le 22 janvier 2022, par Adam Raz

Il y a une fosse commune palestinienne sur une populaire plage israÃ©lienne, confessent des
vÃ©tÃ©rans dâ??un assassinat en masse dâ??Arabes qui a eu lieu aprÃ¨s la reddition du
village.

Â« Ils ont gardÃ© le silence Â», dit lâ??ancien combattant Moshe Diamant, essayant dâ??Ãªtre
Ã©conome de ses paroles. Â« On ne doit pas le dire, cela pourrait causer un vrai scandale. Je ne veux
pas en parler, mais câ??est arrivÃ©. Quâ??est-ce quâ??on peut faire ? Câ??est arrivÃ©. Â»

Vingt-deux ans ont passÃ© depuis que la fureur sâ??est dÃ©chainÃ©e sur le rÃ©cit de ce qui sâ??est
passÃ© pendant la conquÃªte par les troupes israÃ©liennes du village de Tantura, au nord de
CÃ©sarÃ©e, sur le cÃ´te de la MÃ©diterranÃ©e, pendant la Guerre dâ??indÃ©pendance. La
controverse a jailli Ã  la suite dâ??un mÃ©moire de master Ã©crit par un Ã©tudiant israÃ©lien
nommÃ© Theodore Katz, mÃ©moire qui contenait des tÃ©moignages sur les atrocitÃ©s
perpÃ©trÃ©es par la brigade Alexandroni contre les prisonniers de guerre arabes. Le mÃ©moire a
menÃ© Ã  la publication dâ??un article dans le journal Maariv intitulÃ© Â« Le massacre de Tantura Â».
Finalement, une plainte en diffamation contre Katz de la part des vÃ©tÃ©rans de la brigade lâ??a
amenÃ© Ã  se rÃ©tracter sur le rÃ©cit du massacre.

Pendant des annÃ©es, les dÃ©couvertes de Katz ont Ã©tÃ© archivÃ©es et la discussion de
lâ??Ã©pisode a pris la forme dâ??un dÃ©bat professionnel entre historiens. Jusquâ??Ã  maintenant.
Maintenant, Ã  lâ??Ã¢ge de 90 ans et plus, plusieurs combattants de la brigade des forces de
dÃ©fense dâ??IsraÃ«l ont admis quâ??un massacre avait effectivement eu lieu en 1948 Ã  Tantura
â?? aujourdâ??hui la populaire plage de Dor, adjacente au kibboutz Nahsholim. Les anciens soldats
dÃ©crivent diverses scÃ¨nes de faÃ§on diffÃ©rente et le nombre de villageois qui ont Ã©tÃ© abattus
ne peut Ãªtre Ã©tabli. Les nombres Ã©mergeant des tÃ©moignages vont dâ??une poignÃ©e de tuÃ©s
Ã  de nombreuses dizaines. Selon un tÃ©moignage, fourni par un rÃ©sident de Zichron Yaakov qui a
aidÃ© Ã  enterrer les victimes, le nombre des morts excÃ©dait 200, bien que ce chiffre Ã©levÃ©
nâ??ait pas Ã©tÃ© confirmÃ©.

Selon Diamant, qui sâ??est maintenant mis Ã  parler, les villageois ont Ã©tÃ© abattus par un
Â« sauvage Â» utilisant une mitraillette, Ã  la fin de la bataille. Il ajoute quâ??en connexion avec la
plainte en diffamation de 2000, les anciens soldats ont tacitement compris quâ??ils prÃ©tendraient que
rien dâ??inhabituel ne sâ??Ã©tait produit aprÃ¨s la conquÃªte du village. Â« Nous ne savions pas,
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nous nâ??avons pas entendu. Naturellement tout le monde savait. Ils savaient tous Â».

Un autre combattant, Haim Levin, raconte maintenant quâ??un membre de lâ??unitÃ© sâ??est dirigÃ©
vers un groupe de 15 ou 20 prisonniers de guerre Â« et les a tous tuÃ©s Â». Levin dit quâ??il Ã©tait
horrifiÃ© et quâ??il a parlÃ© avec ses camarades pour essayer de dÃ©couvrir ce qui se passait. Â« Tu
nâ??as aucune idÃ©e combien dâ??entre nous ces types ont tuÃ© Â», lui a-t-on dit.

Un autre combattant de la brigade, Micha Vitkon, a parlÃ© dâ??un officier Â« qui plus tard Ã©tait un
type important au ministÃ¨re de la DÃ©fense. Avec son pistolet, il a tuÃ© des Arabes, lâ??un aprÃ¨s
lâ??autre. Il Ã©tait un peu dÃ©rangÃ© et câ??Ã©tait un symptÃ´me de son dÃ©rangement Â». Selon
Vitkon, le soldat a fait ce quâ??il a fait parce que les prisonniers refusaient de divulguer oÃ¹ ils avaient
cachÃ© les armes restantes dans le village.

Un autre combattant a dÃ©crit un incident diffÃ©rent qui a eu lieu Ã  cet endroit : Â« Ce nâ??est pas
agrÃ©able Ã  dire. Ils les ont mis dans un tonneau et ils ont tirÃ© dans le tonneau. Je me rappelle le
sang dans le tonneau Â». Un des soldats a dit pour rÃ©sumer que ces camarades dâ??armes ne se
sont simplement pas comportÃ©s comme des Ãªtres humains dans le village â?? et ensuite il a
recommencÃ© Ã  se taire.

Ces tÃ©moignages, et dâ??autres, apparaissent dans lâ??impressionnant projet documentaire du
rÃ©alisateur Alon Schwarz. Son documentaire Â« Tantura Â» qui sera diffusÃ© deux fois en ligne ce
week-end dans le cadre du festival de cinÃ©ma de Sundance, en Utah, semble dÃ©faire la version qui
sâ??est enracinÃ©e Ã  la suite du procÃ¨s en diffamation et des excuses de Katz. Bien que les
tÃ©moignages des soldats dans le film (quelques-uns enregistrÃ©s par Katz, quelques-uns par
Schwarz) aient Ã©tÃ© donnÃ©s sous forme de phrases hachÃ©es, de fragments de confessions, la
peinture dâ??ensemble est claire : des soldats de la brigade Alexandroni ont massacrÃ© des hommes
dÃ©sarmÃ©s aprÃ¨s la conclusion de la bataille.

En fait, le tÃ©moignage rassemblÃ© par Katz nâ??a pas Ã©tÃ© prÃ©sentÃ© au tribunal pendant le
procÃ¨s pour diffamation, celui-ci ayant Ã©tÃ© arrÃªtÃ© par lâ??accord passÃ© Ã  la moitiÃ© de la
procÃ©dure. Ecouter ces enregistrements suggÃ¨re que si le tribunal les avait examinÃ©s Ã 
lâ??Ã©poque, Katz nâ??aurait pas Ã©tÃ© incitÃ© Ã  sâ??excuser. Ce que les soldats lui ont dit
nâ??Ã©tait souvent que des allusions, et Ã©tait biaisÃ©, mais rassemblÃ©es, ces bribes
sâ??additionnent en une vÃ©ritÃ© sans Ã©quivoque.

Â« Quâ??est-ce que vous voulez ? Â» demande Shlomo Ambar, qui devait sâ??Ã©lever au rang de
brigadier gÃ©nÃ©ral et chef de la DÃ©fense civile, qui a prÃ©cÃ©dÃ© le Commandement du Front
intÃ©rieur. Â« Que je sois une Ã¢me dÃ©licate et parle en vers ? Je me suis Ã©cartÃ©. Câ??est tout.
Assez Â». Ambar, quand il parle dans le film, laisse clairement entendre que les Ã©vÃ©nements dans
le village nâ??avaient pas Ã©tÃ© Ã  son goÃ»t, Â« mais parce que je nâ??ai rien dit Ã  lâ??Ã©poque,
il nâ??y a pas de raison que jâ??en parle aujourdâ??hui Â».

Un des tÃ©moignages les plus sinistres du film de Schwarz est celui dâ??Amitzur Cohen, qui parle de
ses premiers mois comme combattant dans la guerre : Â« Jâ??Ã©tais un meurtrier. Je ne faisais pas
de prisonniers Â». Cohen raconte que si un groupe de soldats arabes se rendait, les mains levÃ©es, il
les tuait tous. Combien dâ??Arabes a-t-il tuÃ© en dehors du cadre des batailles ? Â« Je nâ??ai pas
comptÃ©. Jâ??avais une mitraillette avec 250 balles. Je ne peux pas dire combien. Â»
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Les tÃ©moignages des soldats de la brigade Alexandroni rejoignent le tÃ©moignage Ã©crit fourni dans
le passÃ© par Yosef Ben-Eliezer. Â« Jâ??Ã©tais lâ??un des soldats impliquÃ©s dans la conquÃªte de
Tantura Â», Ã©crivait Ben-Eliezer, il y a quelque vingt ans. Â« Je savais ce quâ??il en Ã©tait du
meurtre dans le village. Certains soldats ont fait ce massacre de leur propre initiative
indÃ©pendante. Â»

Les tÃ©moignages et les documents rassemblÃ©s par Schwartz pour son film indiquent quâ??aprÃ¨s
le massacre les victimes ont Ã©tÃ© enterrÃ©es dans une fosse commune, qui est maintenant sous le
parking de la plage de Dor. La fosse a Ã©tÃ© creusÃ©e spÃ©cialement pour cela et lâ??inhumation a
durÃ© plus dâ??une semaine. A la fin de mai 1948, une semaine aprÃ¨s la conquÃªte du village et
deux semaines aprÃ¨s lâ??Ã©tablissement de lâ??Etat [dâ??IsraÃ«l], un des commandants, qui Ã©tait
en poste sur le site, a Ã©tÃ© rÃ©primandÃ© pour nâ??avoir pas gÃ©rÃ© correctement
lâ??enterrement des corps des Arabes. Le 9 juin, le commandant de la base adjacente a rapportÃ© :
Â« Hier, jâ??ai vÃ©rifiÃ© la fosse commune dans le cimetiÃ¨re de Tantura. TrouvÃ© tout en ordre Â».

En plus des tÃ©moignages et des documents, le film prÃ©sente la conclusion des experts qui ont
comparÃ© des photographes aÃ©riennes du village avant et aprÃ¨s la conquÃªte. Une comparaison
des photographies et lâ??utilisation de lâ??imagerie 3 D faite avec de nouveaux outils, rendent
possible non seulement de dÃ©terminer lâ??emplacement exact de la fosse, mais aussi dâ??estimer
ses dimensions : 35 mÃ¨tres de long, 4 mÃ¨tres de large. Â« Ils ont pris soin de la cacher Â», dit Katz
dans le film, Â« de telle faÃ§on que les gÃ©nÃ©rations Ã  venir se promÃ¨neront lÃ  sans savoir sur
quoi ils marchent. Â»

DisqualifiÃ©

La confession des troupes de la brigade Alexandroni jette une lumiÃ¨re nouvelle sur les efforts
lamentables pour rÃ©duire au silence Teddy Katz. En mars 1998, alors quâ??il Ã©tudiait pour un
master Ã  lâ??UniversitÃ© de HaÃ¯fa, Katz soumit un mÃ©moire au dÃ©partement dâ??histoire du
Moyen-Orient. Son titre : Â« Lâ??exode des Arabes des villages au pied du sud du Mont Carmel en
1948 Â». Katz, qui avait une cinquantaine dâ??annÃ©es, reÃ§ut une note de 97 [sur 100]. Selon
lâ??usage, le mÃ©moire fut dÃ©posÃ© dans la bibliothÃ¨que de lâ??UniversitÃ© et lâ??auteur avait
lâ??intention de continuer en thÃ¨se. Mais les choses allÃ¨rent de travers.

En juin 2000, le journaliste Amir Gilat emprunta lâ??Ã©tude dans la bibliothÃ¨que et publia un article
sur le massacre dans Maariv. Cela dÃ©clencha une tempÃªte. En plus du procÃ¨s en diffamation
initiÃ© par lâ??association des vÃ©tÃ©rans dâ??Alexandroni, lâ??UniversitÃ© entra dans tous ses
Ã©tats et dÃ©cida de mettre en place un comitÃ© pour rÃ©examiner le mÃ©moire de master. Bien
que les examinateurs dâ??origine aient dÃ©cidÃ© que Katz avait rÃ©alisÃ© ce mÃ©moire de
maniÃ¨re excellente et alors que le mÃ©moire Ã©tait basÃ© sur des dizaines de tÃ©moignages
documentÃ©s â?? de soldats juifs et de rÃ©fugiÃ©s arabes de Tantura â?? le nouveau comitÃ©
dÃ©cida de le disqualifier. Lâ??Ã©crit de Katz nâ??est pas sans dÃ©faut, mais la premiÃ¨re cible de la
critique est probablement lâ??UniversitÃ© de HaÃ¯fa, qui a accompagnÃ© la recherche et
lâ??Ã©criture dâ??une maniÃ¨re insuffisante et aprÃ¨s lâ??avoir approuvÃ© a fait machine arriÃ¨re et
dÃ©savouÃ© son Ã©tudiant. Cela a rendu possible un silence de plusieurs annÃ©es et le refoulement
des Ã©vÃ©nements sanglants de Tantura. En ce qui concerne Katz, il a suffi dâ??une seule audition
au tribunal pour quâ??il signe une lettre dâ??excuses dans laquelle il dÃ©clarait quâ??il nâ??y avait
pas eu de massacre dans le village et que son mÃ©moire Ã©tait biaisÃ©. Le fait quâ??il se soit

AGENCE MEDIA PALESTINE
https://amp.kordoo.net/

Page 3
Agence MÃ©dia Palestine



rÃ©tractÃ© Ã  peine quelques heures plus tard et que son avocat, Avigdor Feldman, nâ??ait pas
prÃ©sent lors de la rÃ©union de nuit au cours de laquelle Katz a subi des pressions pour se
rÃ©tracter, a Ã©tÃ© oubliÃ©. Ses excuses ont enterrÃ© les constats que le mÃ©moire avait faits et les
dÃ©tails du massacre nâ??ont plus Ã©tÃ© sujets Ã  un examen exhaustif par la suite.

Les historiens qui ont abordÃ© lâ??Ã©pisode â?? de Yoav Gelber Ã  Benny Morris et Ilan PappÃ© â??
sont arrivÃ©s Ã  des conclusions diffÃ©rentes et contradictoires. Gelber, qui a jouÃ© un rÃ´le clÃ©
dans la lutte pour discrÃ©diter le mÃ©moire de Katz, a affirmÃ© que quelques dizaines dâ??Arabes
avaient Ã©tÃ© tuÃ©s au cours de la bataille, mais quâ??il nâ??y avait pas eu de massacre. Morris,
quant Ã  lui, pensait quâ??il Ã©tait impossible de dÃ©terminer de maniÃ¨re sÃ»re ce qui sâ??Ã©tait
passÃ©, mais il a Ã©crit quâ??aprÃ¨s avoir lu plusieurs des tÃ©moignages et interviewÃ© quelques-
uns des vÃ©tÃ©rans Alexandroni, Â« il en Ã©tait parti avec un profond sentiment de malaise Â».
PappÃ©, qui sâ??est engagÃ© dans un dÃ©bat extrÃªmement mÃ©diatisÃ© avec Gelber sur le
mÃ©moire de Katz, a dÃ©terminÃ© quâ??un massacre avait Ã©tÃ© perpÃ©trÃ© Ã  Tantura dans le
sens direct du mot. Maintenant, avec la publication des tÃ©moignages dans le film de Schwarz, le
dÃ©bat semblerait avoir Ã©tÃ© tranchÃ©.

Dans une des scÃ¨nes les plus dramatiques du documentaire, Drora Pilpel, qui Ã©tait juge dans le
procÃ¨s pour diffamation contre Katz, Ã©coute un enregistrement dâ??un des interviews de Katz.
Câ??Ã©tait la premiÃ¨re fois quâ??elle Ã©tait confrontÃ©e au tÃ©moignage rassemblÃ© par Katz,
dont les excuses prÃ©cipitÃ©es ont mis rapidement fin au procÃ¨s. Â« Si câ??est vrai, câ??est
dommage Â», dit au rÃ©alisateur la juge, maintenant Ã  la retraite, en retirant ses Ã©couteurs.
Â« Sâ??il avait des choses comme cela, il aurait dÃ» aller jusquâ??au bout Â».

Lâ??affaire Tantura illustre la difficultÃ© quâ??ont eue les soldats de la guerre de 1948 pour
reconnaÃ®tre la mauvaise conduite qui sâ??est manifestÃ©e dans cette guerre : des actes
dâ??assassinat, la violence contre les habitants arabes, lâ??expulsion et le pillage. Ecouter le
tÃ©moignage des soldats aujourdâ??hui, tout en considÃ©rant la position uniforme quâ??ils ont
montrÃ©e lorsquâ??ils ont poursuivi Katz en justice, câ??est capturer le pouvoir de la conspiration du
silence et le consensus selon lequel il y a des choses dont on ne parle pas. Il faut espÃ©rer quâ??avec
le recul des annÃ©es, de tels sujets seront plus volontiers abordÃ©s. Un signe peut-Ãªtre
encourageant dans cette direction est le fait que le film sur Tantura a reÃ§u des subventions
dâ??organismes traditionnels comme le rÃ©seau du cÃ¢ble Hot et le Fonds cinÃ©matographique
dâ??IsraÃ«l.

Il nâ??y aura jamais dâ??investigation complÃ¨te sur les sinistres Ã©vÃ©nements de Tantura, la
vÃ©ritÃ© ne sera pas connue totalement. Cependant, il y a une chose quâ??on peut affirmer avec pas
mal de certitude : sous le parking dâ??un des sites balnÃ©aires israÃ©liens les plus familiers et les
plus apprÃ©ciÃ©s, gisent les restes des victimes dâ??un des massacres les plus flagrants de la
Guerre dâ??indÃ©pendance.

Adam Raz est un chercheur Ã  lâ??Institut Akevot pour la recherche sur le conflit israÃ©lo-palestinien.
Lâ??Institut Akevot a aidÃ© le rÃ©alisateur (sans rÃ©munÃ©ration).
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